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Peter Boehmji

Avec ses homologues des autres pays,

M. Boehm définit les questions dont les dirigeants 

parleront et détermine des plans d'action

susceptibles de remporter leur adhésion.

condition que le Sommet sera 
productif. À l'heure actuelle, de 

nombreux efforts sont déployés 
pour qu'il en soit ainsi, et 
que le Sommet permette 
aux principaux dossiers de 

progresser. Deux diplomates 
canadiens jouent un rôle de 

premier plan dans ces efforts.
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“Le Troisième Sommet des 
Amériques permettra de 
poursuivre le progrès

accompli jusqu'ici par les pays de tout 
l'hémisphère dans leurs efforts communs 
pour renforcer la démocratie et l'économie, 
a affirmé Peter Boehm. Les possibilités 
d'accroître la coopération au sein de 
l'hémisphère s'avèrent très prometteuses. » 
Il en sait certainement quelque chose, 
puisqu'il est ambassadeur du Canada 
auprès de l'Organisation des États 
américains (OEA) depuis 1997 et qu'il 
est actuellement le coordonnateur
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la réussite de la mission de l'OEA qui a 
permis au Pérou de renforcer son 
système démocratique.

Depuis que le Canada a été choisi 
pour accueillir le Troisième Sommet des 
Amériques, M. Boehm travaille avec les

occupé des postes dans les ambassades du 
Canada à La Havane et à San José au Costa 
Rica. Il a également dirigé la Direction de 
l'Amérique du Sud et des affaires 
interaméricaines au MAECI. En 1992, 
il a reçu un Prix des agents du service 
extérieur canadien pour son rôle dans 
l'élaboration de plans de paix en Amérique 
centrale lors de son affectation à San José.

L'ambassadeur Boehm a également 
travaillé à l'organisation de sommets. Il a 
en effet été le coordonnateur du Canada 
pour les Sommets du G-7 et du G-8 qui se 
sont tenus à Naples en 1994 et à Halifax en 
1995. En 1998, il a été conseiller en matière 
de politiques du premier ministre Chrétien 
pour le Sommet des Amériques, qui s'était 
tenu à Santiago.

le

lie
6

national du processus du Sommet des 
Amériques de 2001.

A l'OEA, l'ambassadeur Boehm a 
amené les pays membres à adopter des
approches communes, notamment pendant Miami de 1994 et du Sommet de Santiago 

5 son mandat à la présidence du Conseil 
permanent de l'Organisation, d'octobre à 
décembre dernier. Parallèlement à ces 
efforts, il a mis en relief les priorités 
canadiennes, telles que les droits de 
la personne, la démocratisation et la 
participation de la société civile aux 
initiatives de l'OEA. Au cours de la 
dernière année, il a été désigné pour être 
l'envoyé ministériel spécial du Canada 
au Pérou. C'est ainsi qu'il a contribué à

autres gouvernements participants de 
façon à poser les jalons d'un processus qui 
met à profit les réalisations du Sommet de
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de 1998. De concert avec ses homologues 
des autres pays, il définit les questions 
dont les dirigeants parleront et détermine 
des plans d'action susceptibles de 
remporter leur adhésion.

Dans son travail auprès de l'OEA, Peter 
Boehm a pu mettre à contribution sa vaste 
expérience, notamment en ce qui concerne 
l'Amérique latine et les Antilles. Il s'est 
joint au service extérieur du Canada 
pendant qu'il terminait un doctorat en 
histoire à l'Université d'Édimbourg et a
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